	Chapitre 1 : La mesure de la croissance économique




Introduction :

La croissance économique correspond à l’augmentation de la production de biens et services d’un pays sur le long terme. La croissance économique correspond donc à l’augmentation des richesses produites dans un pays.

Problématique : Comment mesurer la croissance ? Et quels problèmes posé cette mesure ?

I- Comment mesure-t-on la croissance économique d’un pays ?

A) La mesure de la richesse au niveau des entreprises : la valeur ajoutée

Activité 1 : 

 Q1 : Les consommations intermédiaires correspondent à ce qui a été consommé pour fabriquer le produit en question.
Q2 : Ici, il s’agit des planches. Les ingrédients pour fabriquer une pizza par ex.
Q4 :
Q5 : 
Q6 : Dans le cas n°1, la même entreprise produit la richesse totale alors que dans le cas n°2, c’est partagé entre l’entreprise A et l’entreprise B


Consommations intermédiaires : ensemble des biens et services achetés à d’autres entreprises qui sont détruis lors du processus de production ou incorporés au produit final. Ex : pour la fabrication d’un meuble, les CI seront les planches, les vis, le vernis, la peinture…

Dans le cas n°1, les CI sont fabriquées par l’entreprise de meubles. Dans le cas n°2, l’entreprise qui fabrique les meubles achète à une autre entreprise les CI.

Ces entreprises créent de la richesse car elles créent des biens. Dans le cas n°1, la richesse créée est constituée de planches et de meubles. Dans le cas n°2, la première entreprise crée comme richesse uniquement des planches et la deuxième entreprise uniquement des meubles.

Pour estimer la création de richesses dans une entreprise, il ne faut pas utiliser le chiffre d’affaires (quantité vendue * prix). En effet, dans le cas où une entreprise ne produit pas ses propres consommations intermédiaires, si on utilise le CA , la richesse créée par les planches est comptabilisée 2 fois (1 fois pour le producteur de planches et une 2ème fois pour le producteur de meubles). Or ce n’est pas le fabriquant de meubles qui a créé les planches.

En conséquence, pour mesurer la richesse créée par une entreprise, il faut calculer la valeur ajoutée.

Valeur ajoutée : CA – CI   
La valeur ajoutée désigne le supplément de valeurs qu’une entreprise, grâce à son activité, est capables d’apporter à un bien provenant d’une autre entreprise.

Ex : Cas n°1 :
VA= 10000 – 0 = 10000 €
Cas n°2 :
VA= 10000 – 2000 = 8000 €
VA2= 2000 – 0 = 2000 €

B) La mesure de richesse au niveau d’un pays : le PIB

PIB (Produit Intérieur Brut) 

« Intérieur » —> signifie que l’on comptabilise l’ensemble des agents économiques résidant sur le territoire qu’ils soient nationaux ou non (ex : VA de l’entreprise Toyota située à Valenciennes est comptabilisée dans le PIB français)
Le PIB  se distingue donc du PNB (Produit National Brut) qui comptabilise l’ensemble des richesses produites par les agents économiques d’une même nationalité, peut importe où ils sont installés. (Ex : VA de Toyota située à Valenciennes est comptabilisée dans le PNB du Japon.)

Pour calculer le PIB on additionne toutes les VA sur le territoire quelles soient  ou non marchandes la VA marchande provient des entreprises privées tandis que la VA non marchande provient des autres organisations productives et notamment des administrations publiques. Donc le PIB intègre :
· la production marchande : B &S vendus sur un marché dont le prix de vente est supérieur au coût de production
· La production non marchande : services produits par l’Etat qui sont gratuits ou quasi gratuits (ex Éducation nationale, défense…) Par convention on considère que la VA de la prod non marchande est déterminée par son coût de prod. (Ex : VA de l’Education nationale = ensemble des salaires versés aux salariés + coût de fonctionnement des locaux + matériel…)

Le PIB augmente à cause de l’inflation. L’inflation correspond à la hausse durable et généralisée du niveau des prix. Le PIB augmente alors même qu’il n’y a pas forcément plus de richesses produites dans le pays.  Les économistes ont cherché un indicateur qui bloque les effets de l’inflation. Ils ont déflaté le PIB nominal et obtenu ainsi le PIB réel. (Voir TD1) 

Lorsque l’on cherche à comparer les PIB entre les différents pays, il faut prendre qq précautions :
· Il faut avoir en tête que plus il y a d’habitants, plus la production globale peut être importante. Il faut alors calculer le PIB par hab (PIB du pays/nb d’habitants). Cela nous donne le potentiel de richesse de chaque habitant. Avec cet indicateur, on peut réaliser des comparaisons plus justes.
· Il faut convertir le PIB dans une monnaie unique qui gomme les différences de prix entre les pays. C’est le $PPA (Dollar Parité de Pouvoir d’Achat).

II- Le PIB est-il un indicateur pertinent ?

A) Les avantages du PIB

1) Le PIB permet d’évaluer la conjoncture d’un pays grâce au calcul du taux de croissance

La conjoncture économique correspond à l’état de l’économie à court terme. Le taux de croissance correspond à la variation du PIB d’un pays en pourcentage entre 2 dates. Pour cela, il faut calculer le taux de variation du PIB.
Taux de variation : {(VA-VD)/VD}*100

2) Le PIB permet de réaliser des comparaisons spacio-temporelles

a) Comparaisons spatiales

Le Taux de Croissance Annuel Moyen (TCAM) permet de calculer une variation annuelle sur plusieurs années. 
Il y a des écarts de croissance entre les régions plus ou moins importants selon les périodes. 

b) Comparaisons temporelles

Avant le 19e siècle, la production mondiale augmentait très faiblement (autour de 1%). Les périodes de croissance étaient suivies de profondes crises liées aux mauvaises récoltes. A partir de la révolution industrielle, la croissance s’accélère. Elle commence en Angleterre puis s’étend à l’Europe.
Après cette révolution industrielle, il y a eu des périodes de ralentissement, notamment pendant les 2 GM et aussi des périodes d’augmentation de la croissance, notamment après la 2nde GM jusque 1973, période appelée « Les Trente Glorieuses ».

B) Le PIB, un indicateur qui a des limites

1) Une mesure imparfaite de la croissance

La méthode pour calculer la VA de la réduction non marchande est imparfaite. Il s’agit de l’une des premières limites du PIB et cette limite est d’autant plus importante que la production non marchande représente une part importante de l’économie. Il est facile de calculer la richesse produite pour la production marchande puisque l’on a comme information le prix de vente des marchandises. Mais pour la production non marchande, ce prix n’existe pas puisqu’il y a gratuité ou quasi gratuité. Donc cette production est mesurée par son coût de production. Ainsi, des enseignants dont la performance augmenterait mais dont les salaires resteraient au même niveau, et bien il n’y aurait aucune trace dans le PIB de l’augmentation de la valeur crée.


2) Une mesure imprécise

Le PIB ne prend pas en compte de nombreuses activités car elles ne donnent pas lieu à une rémunération. Exemple : le travail domestique, bénévolat…. Ou parce que ces rémunérations ne sont pas déclarées, donc pas estimées. Exemple : le travail clandestin, économie criminelle. Ces omissions conduisent à une sous estimation du PIB.

3) Le PIB ne tient pas compte du bien être de la population

Le PIB est un indicateur qui doit être interprété avec précaution. C’est avant tout un indicateur quantitatif (il n’évalue que les quantités produites). Ce n’est pas un indicateur qualitatif (il n’y a aucune information sur le bien être). Exemple : il comptabilise la production de pétrole alors que c’est une production polluante.

C) Vers la construction d’autres indicateurs

L’IDH est un indicateur tridimensionnel inventé par l’économiste Amartya Sen. Il prend en considération le niveau de santé (Indice d’espérance de vie), l’accès à l’éducation (Indice d’éducation) et l’accès à un niveau de vie décent (Indice de RNB). L’IDH est un indice compris entre 0 et 1. Plus le niveau de développement d’un pays est élevé, plus l’IDH est proche de 1. Exemple : l’IDH de la Norvège est de 0,94 et celui de la France est de 0,89. 
L’IDH permet de dépasser certaines limites du PIB car il prend en compte des indices qualitatifs (espérance de vie et niveau de scolarisation) et des indices quantitatifs (RNB/hab) alors que le PIB est un indicateur uniquement quantitatif. C’est pour cela que l’IDH est un indicateur de plus en plus utilisé comme complément du PIB.
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